
Commune de Orodara : Des conseillers UPC et PDS/METBA objets «de menaces de mort»  

Dans la déclaration conjointe ci-après, l’UPC et le PDS/METBA dénoncent les pressions, y compris 

des menaces de mort, que subiraient leurs conseillers municipaux  de la part de responsables 

locaux du CDP à Orodara, où les deux partis, forts des quinze sièges obtenus dont 13 pour l’UPC 

aux municipales du 2 décembre dernier, s’apprêtent à gérer les affaires de la commune au grand 

dam du CDP qui totalise 12 sièges.  

 

«DECLARATION DE LA COALITION DES CONSEILLERS DE L’UPC ET PDS/METBA DE LA COMMUNE DE 

ORODARA » 

Le décembre 2012, dans le cadre des élections couplées, législatives et municipales, le peuple 

burkinabè a été appelé aux urnes pour faire le choix de ses représentants à l’Assemblée Nationale 

dans les différentes communes urbaines sur toute l’étendue du territoire. 

 

Malgré des difficultés connues ça et là, sous la bannière de plusieurs partis politiques, le peuple est 

sorti, bravant soleil et poussière, distance et autres adversités, pour exprimer sa voix. Et, c’est 

l’occasion pour nous de rendre hommage à l’ensemble des burkinabè pour le devoir citoyen 

accompli. 

 

Les résultats provisoires sortis des urnes, pour ce qui concerne la commune de Orodara, donnent 

treize (13) conseillers municipaux à l’UPC, douze (12) au CDP et deux (02) au PDS/METBA, sur un 

total de vingt sept (27). Après la proclamation de ces résultats, nous, conseillers de l’UPC et du 

PDS/METBA, avons réussi à former une coalition qui nous fait obtenir 15 sièges sur les 27, nous 

offrant ainsi la possibilité de prendre en charge la gestion de la commune de Orodara pour la 

prochaine mandature. 

 

Mais les dirigeants CDP du Kénédougou, notamment ceux de la commune de Orodara, et plus 

particulièrement un richissime homme d’affaire originaire de la région, au lieu de constater la défaite 

de leur parti ne veulent pas entendre parler de ce leadership, malgré leur minorité en nombre de 

conseillers. C’est ainsi que pour inverser ce leadership en leur faveur, ils ont vigoureusement 

entrepris, et sans relâche, toutes sortes d’actes répréhensibles et condamnables dans n’importe 

quelle digne de ce nom. Nous sommes donc objets des pressions de toutes natures et de toutes parts 

pour acheter les voix de certains d’entre nous en vue d’obtenir une victoire pour le CDP qui ne la 

mérite pas. Après avoir échoué sur leurs nombreuses tentatives de corruption et autres multiples 

pressions, ils ont décidé de frapper fort, en exerçant sur certains de nos conseillers et dirigeants 

locaux des menaces de mort. Seydou TRAORE, un des bras droits du richissime homme d’affaire en 

question, s’est érigé en agent opérationnel très actif de ce mafieux et sordide projet. 

 



Par cette déclaration, nous venons prendre à témoin l’opinion du peuple burkinabè, des populations 

du Kénédougou et plus particulièrement celles de la commune de Orodara qui nous ont accordés 

leur confiance pour engager un nouveau leadership dans la commune, nouveau leadership dont elles 

avaient tant besoin depuis plusieurs années. 

 

Loin de nous ériger en des donneurs de leçons, nous voudrions relever ici, et notamment à ceux de 

nos frères dirigeants du CDP de la commune de Orodara, que la démocratie est faite de victoire et 

d’échec, de majorité et de minorité, de joie et de peine, d’hier, d’aujourd’hui et de demain, de 

difficultés et d’espérances. Si, pour nous, ce principe dialectique fait la substance de la démocratie, 

pour nous encore, deux grandes valeurs que sont l’éthique et la responsabilité, en constituent le 

socle sur lequel les beaux édifices du développement doivent être bâtis. C’est pour ça que nous 

voudrions appeler chaque fille et chaque fils de notre commune à assumer ses responsabilités du 

passé, d’aujourd’hui et de demain, à transcender ses peines d’aujourd’hui et à s’inscrire dans une 

logique d’espérance, d’actions de construction pour un développement radieux et merveilleux de la 

commune. 

 

Notre victoire à ces élections municipales ne saurait être considérée ici comme un acte banal, tant 

elle est l’expression d’une grande soif de changement exprimée par les populations de notre 

commune qui ont fait confiance aux valeurs  de changement présentées et défendues par l’UPC. 

 

Nous tenons à rassurer les populations de la commune de Orodara, celles du Kénédougou et par 

extension l’ensemble du peuple burkinabè que nous restons solidement attachés à l’UPC, à leurs 

différentes instances et aux valeurs défendues par eux. Et c’est sur ces bases que nous nous 

engageons à faire de notre commune un exemple dans le processus de décentralisation, par une 

rigueur de gestion, et par un management et un leadership empreints d’éthique, de valeurs morales, 

de justice pour tous, de respect de chacun et de transparence. 

 

Pour terminer, nous voudrions encore une fois réitérer nos vifs et très fraternels remerciements aux 

populations de la commune de Orodara pour avoir placé leur confiance en nous, les rassurer de 

notre détermination à ne pas céder à ces pressions, ni à les décevoir, et solliciter par cette occasion 

encore leur engagement à nous soutenir pour les transformations quantitatives et qualitatives à 

venir, tant les défis et les embûches à venir sont nombreux. 

 

Vive la commune de Orodara 

 

Vive le Burkina Faso 

 



Vive la démocratie. 

 

Pour la sous-section UPC de la commune de Orodara 

 

Nazaire T. Konaté » 


